
'* REVUE CANADIENNE
l'esprit contre la chair, fait remonter à saint Marc lui-même l'hon-neur d'être le père de tous ces héros et l'instituteur de leur sainte
profession (1). A quatre siècles d'intervalle, Casien et Philon par-lent de la même oeuvre, de l'expansion de la vie religieuse tablepar saint Marc au sein du clergé et parmi les fldèie d'Alexandrie
de la divine fécondité promise à ceux qui quittent tout pour suivreJésus-Christ crucifié (2).

VL--LES AUTRES ÉGLISES DES TEMPS APOSTOLIQUES.
Les merveilles de sainteté opérées dans l'Eglise d'Alexandrie parl'Esprit de Dieu ne nous sont connues que par un seul historien, etnê'ee un historien qui n'est pas erétien. Supposez que Philonneût pas écrit son livre De la rie coteaplstie, ou., ce qui était peut-ttre encore plus facile, qu'il eût vu dans les thérapeutes des chré-tiens, comme ils l'étaient en réalité, nous ignore rions à jamiais cettefloraison des vertus religieuses.
Or des merveilles semblables ont pu exister dans les autresEglises sans que l'histoire en fasse motion. Est-il vraisemblableque les Eglises de Jérusalem et d'Alexandrie aient rté seules favo-risées des grâces de l'état religieux ? Alors que saint Mare formaitd'innombrables disciples vivant dans les saintes fonctions liturgi-ques, dans la pénitence et les observances religieuses, est-il possibleque saint Lue, saint Timothée, saint Tite, n'aient eu autour d'euxque des chrétiens pratiquant seulement les ecommandements ?Quand des multitudes de convertis, à Jarusalem et à Alexandrie,renoncent à tout, pour vivre plus librement dans la contemplationet îa louange des grandeurs de Dieu, saurait-on douter que lemême Esprit soufflât à Antioche, à Rome dans toutes les villes,partout où les Apôtres prêchaient lEvangile et formaient lesEglises ? De l'extrême deifusion (le la vie religieuse dans la villesainte et dans la métropole (le l'Egypte, nous concluons à son uni-verselle extension dans toutes les chrétientés nouvelles.La perfection s'est ainsi trouvée clans les origiues (le l'ouvre de Jé-sus-Christ. L'Eglise n'a qu'à reporter les veux sur ses origines poury contempler les institutions qui doivent à toutes les époques luiservir (le modèles pour la restauration (le sa discipline.

Il est vrai que nous ne connaissons pas dans le détail ces étonnantesproductions (le l'Esprit de Dieu par toute la terre. Mais (lue savons-
(1) CassIx., De conob. instit., 1. II, c. v. Voir le texte cité plus haut, p. 476.
(2) MAT., xix, 29.


